
LE ROSAIRE

immodéré de la voir à la tête des nations. Ils seraient bien
fâchés que le drapeau du Christ parût mieux en d'autrea
mains que dans les nôtres, et, pour tout dire, ils ne pensent
pas que cela puisse arriver jtwis. Ils croient un peu q
le bon Dieu a fait quelque part le serment de choisir toujoura
pour porte-étendard quelque citoyen des Gaules. Un de es
jeunes et aimables religieux nous confia ses espérances. I
voyait un grand réveil catholique dans notre pati le, la France
reprenant son rôle et son épée de fille ainée de l'Eglise, rede-.-
venait le bras et le bouclier de saint Pierre. Moyennant ceÈ4t
outil, il affranchissait l'Irlande, délivrait la Pologne, assaini.
sait la Russie par une croisade et le reste du monde par dee.
missions. Je laisse à penser si saint Dominique y jouait u"
petit rôle ! Du reste, chacun avait sa grande part ; notre.
apôtre n'entendait point faire de jaloux. Il nous avait toin
échauffés de sa belle flamme et nous étions disposés à ouvrix
immédiatement la campagne.

" Mais, cher père, les difficultés abondent, elles commen.
cent à la porte de votre cloître, et elles ne sont pas minces t

-" Qu'importe, si nous savons être saints et si nouS
pouvons être martyrs ? Il y a quelques années, la France
semblait un corps mort dans le jardin de l'Eglise, Cependant
voyez combien de branches arrachées renaissent ? Pourquoi
le trône tout entier ne ressusciter ait- t-il pas ?

Au fait.
Le Père Pierre

"A propos de résurrection, nous dit le Prieur, venez voir-
ce que notre maison renferme de plus beau : venez voir un
saint qui va mourir. C'est notre père Pierre, jadis juif et
philosophe, et qui, transplanté sur le sol catholique, est deveni-
en peu (le temps un fruit mûr pour le ciel. Le père Pierre vous
connait, il sera content de vous dire au revoir, avant de partir,

Je ne savais qui était ce père Pierre. Je suivis Ie
prieur : il ouvrit la porte de la petite infirmerie, et je vis sue.
un lit de sangle un jeune homme dont les mains et le visage
surpassaient en blancheur le froc blanc dont il était revêtu.
Un de ses frères se tenait près de lui pour le distraire et pour
le servir. Il lui lisait, quand nous entrâmes, un chapitre de
l'Imitationi.

Le malade écoutait'doucement, les yeux attachés sur un
croix de bois que ses débiles mains pouvaient encore soutenir


